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CAMINO 
N° 193 SEPTEMBRE 2018 

bulletinCamino@aol.com 
« Il vaut mieux suivre le bon chemin en boitant  

que le mauvais, d'un pas ferme »  

 
(saint Augustin). 

 

Suivez-nous sur les sentiers  : abonnez-vous à la chaîne 

YouTube des éditions Lepère, suivez-nous sur les chemins, Tro 

Breiz, voie de Tours, Camino Frances, GR21 en Normandie… 
Suivez notre marcheur, qui part à pied ou à vélo valider des 

sentiers pour vous les rendre agréables et sécurisés. 
Les guides Lepère ne sont pas fait seulement derrière un 

ordinateur, ils sont d’abord fait à pied sur le chemin… 
Visiter la chaîne Youtube des éditions Lepère 

LES RENDEZ-VOUS DE L’HEBDOMADAIRE PELERIN 

 EN SEPTEMBRE   : 

1) :La Charité-sur-Loire (Nièvre), deux rendez-vous avec Gaële de La Brosse : vendredi 14 septembre, 

de 18h à 19h30, à la Cité du Mot, conférence sur « Compostelle, un chemin de vie » ; samedi 15 

septembre, de 10h30 à midi, rencontre littéraire à la bibliothèque municipale (place de l’Europe). Entrée 

libre. Rens. : Tél. : 03 86 70 15 06 (Office de tourisme) – www.citedumot.fr 

 

2) :Paris : vendredi 21 septembre de 19h30 à 22h, conférence audiovisuelle par Gilles Donada sur le 

chemin de saint Ignace en Espagne, au Forum104 (104 rue de Vaugirard – VI
e
). Entrée : 6 euros. Rens. : 

Tél. : 01 43 20 71 66 / 01 43 54 32 90. 
Cette conférence est la première du cycle « Des chemins et des hommes » organisé avec Compostelle 2000 et la 
Société des Amis de Saint-Jacques. Programme à consulter sur : www.pelerin.com (rubrique « Pèlerinages »), 
www.compostelle2000.org ou www.compostelle.asso.fr. 
 

 

 

Il y a déjà un an ! 
 

En septembre 2017 je prends le chemin seul le 15 août vers 

Santiago par la voie d’Arles. Seul mais accompagné par l’esprit 

de saint Jacques ; j’arriverai à Santiago le 16 août. 
 

Un parcours empreint d’émouvantes rencontres telles que celle de 

l’abbé Bernès décédé peu après notre rencontre.  
Au col du Somport, je traversais les Pyrénées en passant la 

frontière espagnole pour rejoindre le Camino Francés à Puente la 

Reina et continuer mon chemin. 
Mettre son corps et son esprit au diapason en traversant champs, 

forêts et montagnes, tout un programme.  
Les pèlerins du moyen âge vénéraient les reliques, pour ma part 

cette recherche spirituelle était une remise en cause et constituait 

un défi personnel. Rompre la routine ne laisse pas indemne. 

Retrouver un sens à sa vie par un long parcours vers soi-même. 

Passer des épreuves pour rompre l’ennui qui prend place dans sa 

vie quotidienne, une quête fraternelle, une conversion à l’amour 

par la marche, par l’authenticité des rencontres. Ce qui a changé 

dans ma vie en un an : ma perception du temps qui passe, ma 

capacité à ne pas perdre pied. 
 

Aimanté par la liberté, on retourne toujours sur le chemin, dans 

quelques jour je reprendrai cette route vers la réconciliation et la 

réflexion. À deux cette fois, avec Arlette mon épouse, en Espagne 

par le Camino Sanabrés pour nous rendre une fois de plus à 

Santiago où l’imposant saint Jacques du maître hôtel attend notre 

accolade. 
 

Love on the way 
 

https://youtu.be/zdGQ3EucF1s  
 

https://youtu.be/HLKp3SIuRoo 

Daniel BORZAKIAN  dborza@orange.fr 

 

LE PÈLERINAGE ANNUEL DES 

HOSPITALIERS 

Du lundi 24 au jeudi 27 septembre 2018, 

quatre jours de marche sur les pas de 

sainte Fleur, patronne des Hospitaliers de 

Saint-Jacques, de Maurs, son lieu de 

naissance  à Issendolus, son sanctuaire 

Ce pèlerinage est organisé par l’Hospitalité 

Saint-Jacques et accompagné par les frères de la 

communauté des Prémontrés de Conques. 

Marche, convivialité, prières dans les 

magnifiques paysages et églises du chemin 

rythmeront ces quatre journées (20 kms/jour 

environ). 

Ouvert à tous, il permet de rendre grâce au 

Seigneur pour les merveilleux moments que les 

hospitaliers vivent avec les pèlerins et de confier 

à sainte Fleur le trésor de l’accueil, son 

rayonnement et son développement. 

Pour renseignements et inscriptions, 

s’adresser à l’Hospitalité St-Jacques 

HOSPİTALITÉ SAİNT-JACQUES –  8 rue 

du Collège  –  12190 ESTAİNG 

 05 65 44 19 00 

www.hospitalite-saint-jacques.fr 

 

https://www.youtube.com/channel/UCU304x9lL1NrghLA0KMj1Ng
http://www.citedumot.fr/
http://www.pelerin.com/Pelerinages
https://youtu.be/zdGQ3EucF1s
https://youtu.be/HLKp3SIuRoo
mailto:dborza@orange.fr
http://www.hospitalite-saint-jacques.fr/


 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Vézelay menacé par des éoliennes ! 

Après le Mont Saint-Michel, Chartres, et des dizaines de sites français emblématiques qui font partie 

des plus grandes merveilles du monde, c'est au tour de la basilique de Vézelay d'être attaquée par des 

promoteurs éoliens, véritables vautours du patrimoine qui pour de l'argent osent vouloir saccager ce 

site : 

-Honte à l’ex-ministre de l'environnement Nicolas Hulot et à ses services qui les encouragent 

-Honte aux dirigeants et aux représentants nationaux qui cautionnent ces massacres  

-Honte aux élus qui font passer leurs intérêts locaux avant l'intérêt national 

-Honte aux partis écologistes complètement aveuglés , cramponnés à des idéologies et qui acceptent  

ce massacre au lieu d'aider les citoyens bénévoles voulant simplement sauver la France. 

 
Communiqué de Presse de l' Association pour la défense du patrimoine naturel du Morvan 

 

VEZELAY Menacé   Saint-Agnan, le 10 juillet 2018 
  
Le saviez-vous, Vézelay est menacé. Menacé de voir disparaître un des éléments constituant la 

spiritualité du lieu. Vézelay est un site reposant sur plusieurs piliers : sa basilique, le village construit à 

ses pieds et l’écrin paysager au sein duquel s’exprime le tout. 
En plein dans l’axe majeur de Vézelay, au sud-est... des éoliennes de plus de 220 mètres!  Au nom du 

vent qui serait une « énergie gratuite et renouvelable », des industriels, financiers veulent implanter 

des structures industrielles de très grande hauteur, en mouvement (bucoliquement appelées 

éoliennes) et ceintes de lumières rouges clignotantes. Ces monstres hors d’échelle viendraient rompre 

l’harmonie d’un paysage, écrin depuis des siècles d’un ensemble d’art roman unique, empreint d’une 

grande spiritualité qui repose pour partie sur le paysage. De nuit comme de jour, la magie du lieu 

serait estompée par ces machines capables à elles seules de faire disparaître le paysage. 
Le paysage est aujourd’hui menacé comme jamais il ne l’a été au cours du millénaire passé : 

 L’éolien confisque les paysages. Il produit un effet de polarisation du regard qui tend à faire 

disparaître du champ de vision tout autre élément. 

 L’éolien par sa verticalité hors d’échelle crée une vision où l’horizon devient une ponctuation 

rétrécie focalisée sur un élément industriel, véritable intrus sans sens ni fonction utile. 

 Véritable contresens de valeurs entre spiritualité millénaire et profits financiers à court terme. 

 L’éolien procède par colonisation. Constatons qu’une fois la première machine posée, la voie est 

ouverte pour d’autres déploiements. Ce n’est pas un procès d’intention, mais un constat. 

 Nous le constatons la nuisance dépasse largement la parcelle où ces machines se dressent. L’éolien 

par son gigantisme investit ce bien collectif, il nous vole notre patrimoine commun, le paysage. 

Outre les paysages, ce sont les biotopes forestiers, qui reçoivent ces machines, qui sont durablement 

atteints. Avec le chantier de mise en place c’est la faune qui en subit les conséquences. Avec 

l'exploitation ce sont les oiseaux et chauve-souris qui se trouvent menacés. Avec l’activité ce sont les 

infrasons qui se diffusent. Or à ce jour, personne, n’est en mesure d’en apprécier l’impact tant sur les 

hommes que sur les animaux. 
Avec pour alibi la production d'énergie renouvelable, ces « prometteurs, promoteurs » éoliens n’ont 

qu’un seul objectif : le profit financier. Leurs équilibres économiques proviennent en majeur partie non 

du vent, mais des subventions financées par les citoyens, imposées par l’administration publique. Dans 

le cas du projet de St-Léger-Vauban, ce sont plus de 55% du chiffre d’affaires qui proviendrait de tarifs 

subventionnés ! Notons qu’une fois le projet autorisé, celui-ci est régulièrement revendu « sur plan » à 

des sociétés financières, dont chacun ignore la pérennité. La question resterait donc entière pour 

financer le démantèlement au terme de l’exploitation. Là encore ces projets n’apportent aucune 

réponse ! Pourtant l’UNESCO classe Vézelay comme une entité ayant une valeur universelle 

exceptionnelle. Alors il nous appartient à tous de défendre au-delà de nos points de vue individuels, un 

site dont nous sommes les dépositaires. Ce site nous donne des droits sur l’instant, mais surtout des 

devoirs de sauvegarde de ce patrimoine pour partie paysager. 
 

L’histoire se répète - extrait d’un article paru dans le Parisien le 4 novembre 2000  STAVISKY, LE ROI 

DES ESCROCS, avait une conviction : « Toutes les consciences sont achetables, il suffit d'y mettre le 

prix. » Dans les années 1928-1929, c'était la ruée sur les actions qu'on achetait et revendait le jour 

même. Stavisky créait des sociétés fantômes. Aussitôt l'argent des souscripteurs naïfs encaissé, ces 

mêmes sociétés disparaissaient. 

 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Dans chaque bulletin Camino de l’année 2018 sera présentée une étape du Chemin de saint Régis 

 
L’étape : Saint Front - Saint-Agrève – Lalouvesc 

Il faut partir tôt ce matin car arrivé à Lalouvesc, il y presque encore une deuxième journée culturelle à découvrir à 

l’arrivée. Tout d’abord direction plein nord pour la première partie de l’étape jusqu’à La Chaumette et le 

franchissement de la D9. Ensuite c’est un parcours totalement en forêt, le chemin retrouve les vallées parsemées de  

ruisseaux discrets et s’oriente un peu vers l’est pour reprendre de l’altitude (le bourg est à plus de 1000 mètres) en 

arrivant à Lalouvesc (qui se prononce « Lalouvé »).  

Cette étape est sans doute l’une des 2 ou 3 plus belles et plus sauvages de tout le parcours (comme l’étape suivante), 

depuis notre départ du Puy-en-Velay. C’est dans le village (de moins de 500 habitants) que nous débutons notre 

deuxième journée de marche, mais sans le sac à dos laissé au gîte. Bien sûr, ici tout est à la gloire de saint Régis…  

Il faut aller voir la basilique Saint-Régis, et aussi le musée qui retrace la vie de Saint Régis, surnommé le « marcheur 

de Dieu ». Ce missionnaire de campagne parcourait la campagne à pied dans la neige pour redonner courage à ceux 

qui étaient touchés par la peine ou le désespoir, ou qui ne pouvaient assister aux offices religieux (c’est d’ailleurs par 

accident durant une tempête de neige qu’il est décédé de froid, le 31 décembre 1640). La chapelle Saint-Régis 

demeure le lieu le plus émouvant du village… Elle est abritée dans une petite crypte grillagée, et constitue un lieu de 

recueillement pour les pèlerins. 

Situé au nord du département de l’Ardèche, Lalouvesc vit essentiellement durant la belle saison entre avril et 

septembre car un bon nombre de maisons sont des résidences secondaires qui n’ouvrent leurs volets qu’avec le retour  

du soleil, dans « l’Ardèche verte ». En juillet-août, il est possible et même conseillé de venir au marché qui se tient sur 

la place du Lac, tous les jeudis. 

 

 
Bonjour, 

Je suis le président de l'association La croisée des chemins à Lourdes. Nous organisons une rencontre 

internationale à Lourdes les 13 et 14 octobre avec le programmes suivants : 

Samedi 13 octobre 2018 

9h accueil des participants 

10h Conférence de Mme Colonel 

11h Conférence de Cécile Delaumone 

12h30 Pause repas 

14h30 Interventions des associations et porteurs de projets sous forme de « Pilgrim speed dating » 

15h30 Table ronde en partenariat avec l’hebdomadaire Pèlerin, animé par Gaële de La Brosse sur le thème « On ne 

revient pas du chemin comme on en est parti » avec la participation d’Anne Etchegoyen, pèlerine et chanteuse, et 

Claire Colette, pèlerine et écrivaine. Séance de dédicaces. 

18h Concert d’Anne Etchegoyen  « Compostelle – Du Pays Basque à Saint-Jacques  » 

19h30 Dîner 

21h Procession aux flambeaux ou soirée cinéma sur le thème de Compostelle 

Dimanche 14 octobre 2018 
8h30 Départ pour une randonnée organisée par la FFR des Hautes-Pyrénées Cheust – Ourdis Cotdoussan et visite de 

l’église d’Ourdis Cotdoussan inscrite sur la liste du patrimoine mondial 

ou 
9h Messe internationale et visite du Sanctuaire Notre-Dame de Lourdes 

12h30 Déjeuner 

14h conférence de M. Sébastien Pénari autour du 20
e
 anniversaire du chemin de Compostelle inscrit à L’UNESCO  

Vous pouvez trouver les informations sur notre site internet : www.compostelle-lourdes.fr 

Pierre Hamon, tél : 06 89 04 43 02 

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Basilique_Saint-Régis_de_Lalouvesc
https://fr.wikipedia.org/wiki/Jean-François_Régis
https://fr.wikipedia.org/wiki/Crypte
http://compostelle-lourdes.fr/


 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Je m'appelle Marie… 

Je tiens à vous signaler un fait qui s'est produit ce matin 28 juin 2018 !  

 

La mairie de Liverdun nous téléphone pour nous demander de bien vouloir conduire un pèlerin fatigué, 

épuisé, à Pont-à-Mousson, à 20 km environ de Nancy. Bon, déjà je trouve drôle que ce marcheur ne soit pas 

pris en charge par celui qui l'a hébergé pour la nuit, alors qu'il n'est pas venu chez nous... Donc je vais voir 

devant la mairie et trouve cet homme, mais avec une drôle de tête. Ma première impression a été que j'ai 

trouvé qu'il était bizarre et n'avait rien du tout d'un pèlerin de Compostelle mais plutôt l'air d'un clochard, 

sale, sentant mauvais et très alcoolisé en plus ! Mais bon, j'étais là, donc je le prends dans ma camionnette et 

l'emmène donc à Pont-à-Mousson ! Il semblait connaître cette ville parfaitement ce qui m'a un peu surprise. 

De plus il n'avait pas de portable avec lui, un sac très lourd. Et en général, les marcheurs ne viennent qu'une 

fois et continuent leur chemin ailleurs !  

Bref j'arrive devant l'office de tourisme place Duroc à Pont-à-Mousson. Je le dépose là et vais ensuite à 

l'office de tourisme pour demander quelque chose ! Stupéfaction dès que je parle de cet homme. Oh 

surprise ! Ils le connaissent et paraît-il, il revient tous les ans ici; il s'appelle Yohann, vient de Belgique et 

parle très bien le français ! En fait, il revient tous les ans dans le secteur de la Lorraine et essaie de se faire 

héberger gratuitement sans payer quoi que ce soit ! L'office de tourisme de Pont-à-Mousson le connaît ainsi 

qu'une autre dame présente à l'office ce matin et qui n'en veut plus non plus ! Cette dame reçoit 

bénévolement des marcheurs chez elle, mais ne veut plus de cet homme !  

 

J'en ai fait part au Président de l’association des Amis de St-Jacques-de-Compostelle, monsieur Jean 

Courivaud, qui le connaît aussi et me confirme que ce n'est pas un vrai pèlerin de Compostelle, mais un 

clochard qui fait croire qu’il est un marcheur. En général, un marcheur a un portable avec lui, lui n'a rien, et 

vit à la cloche ! J'ai fait ma bonne action ce matin en l'emmenant gratuitement à Pont-à-Mousson car il n'a 

pas de sous sur lui et n'a rien proposé pour le trajet ! Tant pis mais ça ne se reproduira plus : je ne suis pas 

chauffeur de taxi et ma petite retraite ne me permet pas de faire ça gratuitement, compte tenu du prix du 

gasoil actuellement ! Une fois, pas deux !  

 

Je porte donc ce fait à votre connaissance, que cet homme profite du nom de marcheur de Saint-Jacques-de-

Compostelle. En plus j'ai appris qu'il avait agressé une dame qui l'avait hébergé :elle avait rouspété car il 

avait uriné dans le lit. S’il avait fait ça sous mon toit, j'aurais rouspété aussi !  

 

Dites bien aux hébergeurs de faire très attention aux personnes qu'ils prennent sous leur toit ! De plus il a en 

sa possession un paquet inimaginable de crédentiales… Où les a t-il eues ? Volées ? Je n’avais encore 

jamais vu cela !! Et elles sont toutes remplies. 

JE SAIS QUE DU TEMPS JADIS, IL EXISTAIT  DÉJÀ DE FAUX MARCHEURS QUI PROFITAIENT 

DU GÎTE ET DU COUVERT. Eh bien, je vois que çà continue à notre époque ! Ce n'est pas monnaie 

courante, mais il faut faire attention quand même et prendre des renseignements sur les gens qui viennent 

chez vous ! Ça peut être aussi des voleurs qui viennent en repérage etc., des repris de justice ! Donc il faut se 

protéger et ne pas hésiter à faire le 17 ou appeler la gendarmerie proche de votre domicile assez rapidement. 

Vous souhaitant bonne réception, merci de bien vouloir prendre bonne note de ce que je vous dis et de vous 

protéger un maximum , demander leur carte d'identité etc. ! Et s'il y a un problème, ne pas hésiter à appeler 

le 17. Heureusement tous nos marcheurs ne sont pas des escrocs !  

Et croyez-moi, il y en a des bons et des super sympas !  Dieu merci ! 

 

Marie des Vannes    PORT / O7 71 94 21 82 ou 06 09 02 05 25  
 

Jeune retraitée depuis quelques mois, je projette de repartir sur les chemins au printemps 2019. Après avoir foulé la 

terre de certains chemins en solitaire, cette fois je nourris l'idée de le faire en compagnie de mon berger. Je recherche 

surtout les parcours dits parallèles comme celui de Rocamadour qui est magnifique et peu fréquenté. Mon expérience 

sur trois années m'amène à vouloir repartir et la présence de mon chien serait un grand cadeau même si je suis 

consciente des contraintes et informée des faits peu encourageants. Certains articles de chiens attaqués sont tristes. 

C'est la raison pour laquelle je demande des témoignages qui relatent de bons souvenirs et aussi des conseils, de la 

documentation etc. 
 

Merci de vos réponses, Joyce        jocelyneterrien@yahoo.fr 
 
 


